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Conversation ce matin, à la Société Générale,
avec M. Emmanuel Janssen (Note), secrétaire
général du Comité de Secours. Je m'informe :
- Est-il vrai que le Comité National va élever de

quelques millions de francs sa subvention aux
oeuvres de secours ?

- C'est exact. Nous dépensions 25 millions de
francs par mois jusqu'à présent ; nous en
dépenserons, à dater du mois actuel,
37.500.000 francs, soit un supplément de
12.500,000 francs.

- A quoi comptez vous consacrer cette somme ?
- Nous avons décidé, d'accord avec le

Gouvernement belge, d'élever le chiffre de la
rémunération accordée aux femmes et aux
enfants de nos miliciens. Les femmes
recevront désormais 1,25 fr. par jour au lieu de
0,75 fr., et les enfants 0,50 fr. au lieu de 0,25
fr. ; c'est le taux payé depuis des mois déjà à
celles et ceux qui sont en Hollande et en
France. Il en résultera pour nous un
supplément de dépense mensuel de 5 à 6
millions de francs. Le Gouvernement allemand



à qui nous avions demandé, il y a près d'un
mois, l'autorisation de verser ce supplément
nous a fait parvenir hier son adhésion.

- Et que ferez-vous du reste ?
- Le Comité national a décidé d'accorder une

ration supplémentaire aux nécessiteux. Ce
sera une façon de remplacer l'allocation pour
le chômage, pour laquelle les Allemands ont
montré tant d'aversion.
« Actuellement le Comité national importe pour

les besoins des oeuvres d'alimentation populaire
1.500 tonnes de saindoux et de lard ; 1.000 tonnes
de poissons fumés et autres ; 500 tonnes de lait
condensé ; 100 tonnes de café ; 2.000 tonnes de
riz ; 1.500 tonnes de pois et de haricots ; 300
tonnes de cacao et 300 tonnes de savon en
briques. Ces produits doivent en tout premier lieu
servir aux soupes populaires, aux soupes et repas
scolaires, aux autres oeuvres de l'alimentation de
l'enfance, cantines maternelles, cantines pour les
enfants débiles et aux dispensaires pour
tuberculeux, etc. Le surplus, c'est-à-dire les
quantités disponibles après ces divers
prélèvements, servira pour les distributions
gratuites supplémentaires dont je viens de parler.
Ces distributions seront pour tous les nécessiteux
indistinctement à la condition qu'ils bénéficient du
service de la soupe. On fera en sorte que chacun
d'eux puisse recevoir mensuellement 500
grammes de saindoux et lard ; 500 grammes de



poissons fumés et autres ; 50 grammes de café et
100 grammes de savon en briques. Cela
représente en moyenne une dépense de 3 francs
par nécessiteux. Comme ils sont 1.700.000, le total
de la dépense sera de 5 millions de francs. »

« J'oubliais de dire que l'on accordera aussi
aux nécessiteux, suivant les disponibilités, qui
existeront après utilisation pour les soupes, du riz,
des pois et des haricots. Pour l'ensemble de ces
trois produits, les quantités gratuitement
distribuées ne pourront dépasser 500 grammes.

« L'intervention du Comité national – ajoute M.
Emmanuel Janssen –, ne s'est pas bornée à ces
deux innovations. Le Comité a décidé de faire
distribuer par quinzaine et par ménage 50
kilogrammes de charbon aux personnes
bénéficiant des secours alimentaires ou qui sont
inscrites au service de la soupe populaire, ainsi
qu'aux nécessiteux secourus pap la Section « Aide
et Protection aux sans-travail nécessiteux. »

« En résumé, le programme d'assistance du
Comité National à l'égard des nécessiteux se
réalise actuellement dans le pays comme suit :
1° Distribution journalière de soupe et de la ration
de pain (un demi-litre de soupe et 375 grammes de
pain ; 2° distribution supplémentaire de vivres, tous
les quinze jours, dans la mesure que je vous ai
indiquée tout à l'heure ; 3° participation au repas
scolaire pour les enfants âgés de plus de 3 ans ;
4° alimentation des enfants au-dessous de 3 ans,



dans les oeuvres d'alimentation de l'enfance ; 5°
distribution de 50 kilogrammes de charbon par
quinzaine et par ménage. »

Un magnifique programme, comme on voit.

Notes de Bernard Goorden.

La photo (infra) d’Emmanuel Janssen figure entre
les pages 144 et 145 (chapitre VI, « Organisation
du Comité National ») du volume 1 de La
Belgique et la Guerre (La vie matérielle de la
Belgique durant la Guerre Mondiale ; Bruxelles ;
Henri Bertels, éditeur ; 1924 = 2ème édition) par
Georges RENCY.
Le Comité National de Secours et
d’Alimentation est longuement traité dans ce
même volume La Belgique et la Guerre par
Georges Rency, constituant quasi l’intégralité de
sa 2ème partie (pages 128 à 324).

Un livre, en 2 volumes, PUBLIC RELATIONS OF
THE COMMISSION FOR RELIEF IN BELGIUM.
DOCUMENTS (STANFORD UNIVERSITY PRESS
STANFORD UNIVERSITY, CALIFORNIA), écrit en
collaboration par George Inness GAY
(Commission for Relief in Belgium) et Harold Henry
FISHER (Stanford University), a été publié en
1929. Il est consultable à l’adresse INTERNET
suivante :
http://net.lib.byu.edu/estu/wwi/comment/CRB/CRB1-TC.htm





La consultation de ce livre sous cette forme s’étant
cependant révélée malaisée lors nos recherches,
nous avons rassemblé la trentaine de morceaux du
puzzle et décidé de mettre à disposition une
version PDF, ce qui n’aurait pas été possible sans
le travail essentiel préalable :

http://www.idesetautres.be/upload/Public%20Relati
ons%20Commission%20for%20Relief%20Belgium
%20Gay%20Fisher.pdf

N’oublions pas que Brand Whitlock – « ministre
protecteur » avec le marquis de Villalobar –
parle longuement, dans ses mémoires intitulées
Belgium under the German Occupation : A
Personal Narrative (1919) – qui ont fait l’objet
d’une traduction française sous le titre de La
Belgique sous l'occupation allemande :
mémoires du ministre d'Amérique à
Bruxelles (1922) –, du Comité National de
Secours et d’Alimentation. Pour un accès rapide
aux principaux chapitres, actionnez les
hyperliens synthétisés dans :
http://idesetautres.be/upload/BRAND%20WHITLO
CK%20LIENS%20INTERNET%201914%20BELGI
QUE%20OCCUPATION%20ALLEMANDE.pdf

http://idesetautres.be/upload/BRAND%20WHITLO
CK%20LIENS%20INTERNET%201915%20BELGI
QUE%20OCCUPATION%20ALLEMANDE.pdf


